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nuit fauve 

Vie 
si lente à venir 
jette ses ancres 
aux extrémités de notre sommeil 

Univers suspendu 
traversant bientôt 
l'incendie de l'œil 

Là 
où tout se scelle, 
au revers des falaises 

Ainsi l'arbre 
tendu sous le vent 
n'est-il rien d'autre que vigile de notre pâleur ? 

Nuit fauve 
lieu sans lieu 
rugissant sur ses confins 

De même l'entaille 
anodine, 
lierre noir pour baratter 
nos cœurs assoupis 



Il manque à notre exil 
la postérité des gemmes 

Non plus esquilles 
dérogées à l'orage mais 
clartés laissées éparses 
portant double désarroi 

Et moi vivante 
méconnaissable 
ombre 
que la lenteur égalise 

De chemin en chemin 
qui rendra lisible l'or du dénuement ? 
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